Handicap & Citoyenneté
Motion pour la renaissance de ses cendres
De la Commission Handicap

Et l’élaboration d’un programme en vue
Des élections à venir
La question du handicap

Citoyens à part entière, c’est en mairie que les limites à la citoyenneté d’une personne handicapée s’exprime lorsqu’une adjointe qui est chargée des affaires sociales répond au cours d'une discussion sur l'accessibilité des bus aux personnes à mobilité réduite : « on ne peut pas faire plaisir à tout le monde. »

Qu’une personne handicapée ne puisse glisser elle-même son bulletin de vote dans l’urne ; qu'elle ne puisse utiliser les transports en commun, pourtant « service public », (inaccessible en fauteuil, comme bien souvent aux poussettes) ; qu'elle ne puisse retirer de l'argent à un distributeur ; qu'elle ne puisse entrer dans une banque ; qu'elle ne puisse poster une lettre, s'orienter dans la ville, ou traverser un carrefour ; qu'un enfant soit rejeté de l'école, qu’elle vive continuellement en dessous du seuil de pauvreté ; nous Verts, farouches et infatigables combattants de l’écologie politique qui avons conscience qu’il ne peut exister de développement durable pour l’environnement sans cohésion sociale, allons-nous encore longtemps accepter ces états de faits quotidiens sans lever un poing rageur ?
Non-voyants, personnes de petite taille, insuffisances respiratoires, pompés coronariens, personnes âgées, etc. sont trop souvent exclus de la vie quotidienne. Il est aujourd’hui de plus en plus difficile de vivre avec un handicap, surtout lorsque l’on doit se contenter de l'allocation pour adultes handicapés (653 €).

Ces citoyens « pas comme les autres » que l’Etat stigmatise en mettant à l’honneur la « valeur travail » comme en d’autres temps un régime brun les aurait classés parmi les divers non productifs pour la société et internés, représente aujourd’hui un tiers de la population regroupée sous le vocable de « personnes à mobilité réduite » (pmr).

Et que dire de l'intégration scolaire et professionnelle ? Quand on sait l'importance de l'école dans les premiers contacts avec les autres, les préalables à toute véritable insertion sociale que sont la formation et le travail, on comprend au regard des chiffres, comme la France a du chemin à faire. Ces 10 dernières années, le taux de chômage des travailleurs handicapés (dont les deux tiers ont un niveau scolaire intérieur ou certificat d'études primaires) a augmenté de 160 % contre 20 % pour les personnes valides ; et la durée moyenne de celui-ci est de 594 jours soit plus du double que pour une personne valide. A cela il faut ajouter que la personne en situation de handicap est reconnue comme la première catégorie discriminée à l’emploi, loin devant les femmes et les immigrés. En effet, malgré les lois les protégeant, les entreprises préfèrent payer de fortes amendes plutôt que d’employer des personnes à mobilité réduite. Il ne reste alors plus qu’à cette dernière de créer sa propre entreprise, domaine où elle excelle d’ailleurs, puisque son taux de réussite est supérieur à celui des valides. Mais comment créer son entreprise lorsque le monde traverse sa plus grave crise économique et financière depuis 1929, que des groupes tels que General Motors parlent de mettre la clef sous la porte, et que le mois de janvier 2009 a atteint un record avec 90 000 chômeurs de plus en France ? Par conséquent, si les personnes handicapées sont les premières touchées par la crise, lors de l’arrivée sur le marché du travail de nouveaux emplois, que ces emplois soient verts ou non, il est évident qu’elles seront les dernières à en profiter de par la stigmatisation qui leur est faite sur le marché du travail (et ailleurs).
En 1999 les Verts et leurs élus rappelaient déjà par ailleurs qu'il est illusoire de parler de dignité et d'insertion sans la garantie de ressources suffisantes, aussi bien pour les handicapés adultes, que pour les parents d'enfants et d'adolescents handicapés ainsi que pour les professionnels qui les accompagnent. Il serait temps de se positionner sur une législation européenne fondée sur celle des pays les plus avancés (Norvège, Danemark, Allemagne, etc.) Il serait temps pour nous militants et élus Verts, en concertation avec les associations, de nous engager à permettre une vie pleine et entière basée sur la compensation intégrale du 11 février 2005. Les personnes handicapées (et leurs familles mais aussi professionnelles) ont droit à leur prise en compte des différences dans tous les domaines (accessibilité, droit à l'éducation et au travail, intégration sociale rendue possible par des meilleures ressources dont l'allocation d'adulte handicapé au SMIC). Tout ce qui améliorera la vie des personnes handicapées, de leurs familles et amies, des professionnels du handicap facilitera leurs insertions et leur permettra de vivre dans la dignité qui leur est dû. Ce noble combat pour le respect de la dignité humaine et de la citoyenneté des personnes handicapées, qui mieux que notre sensibilité de militants écologistes par essence solidaires avec le monde pourrait la porter ?
La commission handicapés des Verts

En tant qu’athlète handisport Tricyclisme élite de haut niveau (Quintuple Champion du Monde, Quadruple Champion de France et d'Europe sur route et Home-Trainer) et après une multitude d'actions associatives au sein de l'Association des Paralysés de France et de l'Association Française contre les myopathies et poussé par sa conscience politique et humaniste, Stéphane Bonvallet décide en 2001 de rejoindre les verts dont il se sent proche et qui ont sur le papier une commission handicap qui a l'air efficace. Stéphane décide très vite de s’intéresser à la politique des verts en termes de handicap sur laquelle, par sa renommée dans le milieu du handisport, il est sûr d'apporter ses réseau et compétences afin d’en faire profiter le parti en faisant avancer la cause des handicapés.

Après avoir essayé d'intégrer la commission nationale handicap comme chargé des relations d'associations et des régions il est très vite écarté avec un nombre important de ses camarades (Sébastien Rogez, Marie-Noëlle bureau, Serge Lamonzie, Nadège Audoucet, Marie-Claire Thomas,etc...) de cette commission nationale qui fut le repère d'un petit groupuscule de militants parisiens n’ayant en aucun cas envie de laisser une ouverture possible pour les militants de province. Et il y a pire ! Après avoir postulé à la suite de démissions du bureau national de la commission handicap leurs demandes d'adhésion et d'élections à cette commission sont systématiquement refusées. Et cela malgré leurs innombrables et répétées demandes d'adhésion financière de 10 € et leurs mails et coup de téléphone à répétition auprès des membres du bureau mais aussi du responsable national des commissions. Rien n'y fait. Même si les chèques sont encaissés. De plus ils ne sont jamais conviés aux réunions nationales et la seule fois où ils s’y rendent la réunion est annulée dans la journée même sans les avoir avertis et ces derniers, valides et invalides, déplacés de province trouvent porte close.

Depuis 2005 cette commission fantôme, dort et ne fonctionne plus. Le dernier communiqué concernant le handicap remonte à 2005. Depuis, la question du handicap est totalement occultée au niveau du national, malgré la ferveur de nombre de Verts valides et en situation de handicap désirant la faire revivre. Tous les adhérents de province cités précédemment ainsi qu’un grand nombre d'autres avec qui Stéphane a toujours gardé contact ont été supprimés de façon arbitraire des listes de diffusion de cette commission et malgré leurs mails et appels durant deux ans celle-ci n'est toujours pas rouvertes.

À l'heure où l'on parle du rassemblement d'Europe écologie il serait intelligent de nous positionner sur un électorat profondément en manque de considération et qui représente près d’un tiers de la population française. La commission handicap Rhône-Alpes nous démontre que cela peut fonctionner.

Opération Phénix 

Valides et personnes en situation de handicap, en tant que militants de l’écologie politique, nous ne cacherons pas notre profonde déception et notre insondable colère vis-à-vis du national en ce qui concerne le voile noir qui entoure cette question de la commission handicap des Verts. Néanmoins si nombre d’entre nous ont, en désespoir de cause, rallié le P.S, le Modem ou d’autres formations politiques, à l’image de Stéphane Bonvallet qui depuis 2001 se bat pour que cette question soit prise sérieusement en compte au niveau national, cela n’a pas été le cas pour nous. Si le handicap peut paraître un problème pour bon nombre de personnes, nous savons pour le vivre au quotidien quelles qualités premières il nous apprend. Qualités parmi lesquelles on retrouve en tête une ténacité acharnée et une joie de vivre sans faille. C’est donc peu dire si nous sommes fiers d’être Verts comme les seules choses au monde dont puisse être fier un être humain sont ses idées et ses actions. C’est dire si la conscience de l’écologie politique est inscrite dans nos chairs meurtries et si l’handicap fait de nous des militants Verts acharnés qui n’ont jamais abandonnés là où d’autres sont allés rejoindre des formations politiques concurrentes abandonnant les camarades, par simple ambition carriéristes. C’est dire enfin si nous ne lâcherons pas cette question de réouverture de la Commission Handicap des Verts à laquelle nous sommes attachés et savons sensibles l’ensemble des militants Verts.

Aujourd’hui nous ne demandons pas d’excuses mais la réouverture de cette commission ainsi que la transparence que cette dernière n'a jamais eue. La question du handicap est une question sociale à part entière et nous ne souffrirons pas par ailleurs de la voir noyée dans d’autres commissions, estimant avoir d’ailleurs largement de membres pour la faire revivre. 

Nous demandons à ce que Stéphane Bonvallet devienne à juste titre le président de cette commission et à ce que tous les membres qui ont fait une demande depuis toutes ces années y soient intégrés ; que plus jamais la question du handicap ne devienne l’étendard d’une poignée d’individus à des fins carriéristes.  

Nous demandons à ce qu’un budget soit voté afin de permettre à la Commission Handicap de renaître de ses cendres et de pouvoir fonctionner dignement.

Nous demandons enfin à ce que les membres du bureau de cette nouvelle commission réunis autour de Stéphane Bonvallet soient entendus par Cécile Duflot en sa qualité de secrétaire nationale des Verts et porte-parole de la campagne Europe Ecologie où la question du handicap est littéralement absente. Ceci afin de travailler ensemble sur un programme alliant le handicap au reste de nos valeurs en collaboration avec des associations nationales portant sur ce domaine et pour lesquelles nous détenons déjà un réseau prêt à fonctionner.
Porteur de la motion : Stéphane Bonvallet
Merci de signer cette motion en indiquant votre nom, prénom, département par email à : commission-handicap-lesverts@hotmail.fr 

Signataires : 

Stéphane Bonvallet(69)

Abdel-Krim Bourakba (95)

Aurélien Roulland (78)

